
 

 
Mis à jour le 15 septembre 2009 à 06:21

Publié le 15 septembre 2009 à 10:00    
GEMBLOUX 

Trois manifestations d'hommage 
  

 
À Gembloux on a rendu hommage à Émile Martin, Arsèn e De Baene et six fusillés civils tués en fin de gu erre. 

Jacques BOURGUIGNON  

 

La Ville de Gembloux, les mou vements patriotiques et un public toujours nombreux ont déposé des fleurs devant les stèles 
dressées en hommage à de jeunes Belges brutalement tués en fin de guerre. À Grand-Leez d'abord, à l'orée du bois, le 
premier hommage visait Émile Martin dont, comme l'a souligné le bourgmestre Benoît Dispa, « les compagnons ont offert 
leur vie pour défendre le pays... Ces résistants ont laissé derrière eux des épouses, enfants et parents » . 

Des anciens résistants du Refuge Otarie, des membres du comité de l'association « souvenir et civisme », de nombreux 
porte-drapeaux ; M. Leclercq, président de l'Association patriotique ; de nombreuses délégations d'anciens combattants, la 
Députée fédérale Isabelle Tasiaux ; le bourgmestre Benoît Dispa ; les échevins Marc Bauvin, Paul Lambert et Jean Sine ; la 
directrice de l'AWIPH Alice Baudine ; Hervé Van den Bempt, président de la Croix-Rouge ; les conseillers communaux Guy 
Thiry et Georges Boigelot ; Alfreda Lambotte, secrétaire provinciale FNC ; les familles des victimes ; le colonel Raoul 
François et de nombreux amis ont gagné ensuite le monument érigé à Sauvenière en hommage à Arsène De Baene. « 
Arsène De Baene appartenait au groupement de résistance de l'armée secrète qui s'articulait autour du refuge Jaguar. Une 
compagnie allemande s'arrêta à l'orée du bois de buis, tenant sous ses feux le trafic de la route Charleroi-Tirlemont le 8 
septembre 1944. Arsène De Baene tirait au fusil au moment où il fut atteint en plein front par la balle d'un tireur d'élite 
allemand », a expliqué le bourgmestre. 

Enfin, le cortège a gagné ensuite la stèle érigée en hommage aux six fusillés de Grand-Manil. Le président de l'association 
patriotique M. Leclercq a d'abord pris la parole : « Aux heures funestes de la dernière guerre, des civils ont payé un lourd 
tribut : alors que la Liberté était en vue, voici 65 ans, des civils ont été interceptés et tués ici même » . 

Après avoir rappelé le nom des victimes (MM. Boigelot, Charles, Halleux, Materne, Raps et Schlit) et rendu hommage, il a 
poursuivi : « il est temps qu'un sursaut se lève car après tant d'années de paix en Europe, voyez ailleurs... » Le bourgmestre 
Benoît Dispa a souligné l'importance des trois hommages et rappelé combien « nous éprouvons une émotion particulière, un 
sentiment d'effroi, d'absurdité aussi à Grand-Manil. Malheureusement, dans un ultime soubresaut, la mort absurde allait 
tragiquement faucher la destinée de 6 compagnons d'infortune... Le rassemblement devant la stèle est une marque de 
respect, un geste d'affection et de solidarité, l'expression aussi d'un espoir, celui d'un monde pacifié, plus tolérant, plus 
fraternel » . 

   
 


